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möc. C'est le sabre dont l'extnhnite est

legörcmcnt ineurvöe et que nos troupiers
|

ont depuis longtenips baptist du nom de

<' coupe-choux ».

En outre l'ordonnance du nuklecin-chef
de la Croix-Rouge suisse n'admet pas

pour los eondueteurs des colonnes, que
la garde de leur sabre soit orinie de la

dragonne.
Nous ne critiquons point ccs interdictions,

persuadös que nous sorames qu'elles
ont leur raison d'etre, nous les constatons
seulcment, nous les enregistrons, et nous les

portons ft la connaissance des int^ress^s.
Si c'est le point de depart d'une sdrie

de modifications que nous souhaitons ft

1'organisation dc nos colonnes, nous en

scrions heureux (voir ii ce sujet notrc ar¬

ticle dans lc n° 2 dc la Croix-Rouge suisse
de eette ann<5e), ct nous voulons croire

que les organes executifs de la Croix-
Rouge reprendront le rhglement actuelle-
ment en vigueur pour les colonnes de

transport, et, qu'aprfes les experiences
faites, nous posstklcrons bientot un rhgle-
mcnt dans lequcl on trouvcra des choses

bien autrement importantes et utiles que
celles des sabres de sous-officiers et dc
leur dragonne.

Nous pensons avec plusieurs personnes
qui s'int^ressent ft nos colonnes, que lc
temps est venu pour elles d'avoir un rh-
glement definitif que l'on puisse appli-
quer, et que la ptiriode transitoire par
laquelle nous passons devrait prendre fiti
dans le courant de l'anndc.

—=

Quelques notes sur le eoui
ä La Chaux-de-Fonds,

Le 4 tevrier 1917, la section de La
Chaux-de-Fonds faisait un aecueil charmant

ft vingt samaritains et samaritaincs,

quatorze dames et six messieurs, qui vc-
naient dans la cite montagnarde suivrc

un cours de moniteurs-samaritains.

Aprfes avoir pris nos quartiers it l'Hotel
de la Poste, nous nous rendons an local
des samaritains, oft auront lieu les cours
durant unc semaine. Cc local sc trouve
au College primaire, mais le lierre qui
court le long des murs, les inscriptions
dc bienvenue, les drapcaux aux couleurs
des cantons transforment eette salle qui
a perdu toute austerite.

C'est au milieu de ce decor de fete que
nous avons etudie, durant une semaine,

sous la direction aimable et Erudite de

MM. les D18 Brehm et Besceeudrcs, qui
nous faisaicnt repeter nos eonnaissances

de moniteurs-samaritains
u 4 au 10 fevrier 1917

d'anatomie, de physiologie et de soins aux
blesses. Cettc theorie alternait avec des

cxercices pratiques, diriges par M. l'adju-
dant Jfeger, bien connu de tous les iu6de-
cins suisses pour sa competence dans les

questions de pansements et de transports.
Dös le premier jour, M. le Dr Brehm

nous fit remarqucr le caracthre pedago-

gique de ce cours ct nous invita dhs

l'abord a vaincrc notre timidity pour en-

scigner a nos compagnons ce que plus
tard nous serions appeles a enscigner
commc moniteurs. Plus d'un cut quelque
apprehension, quelques palpitations mftme

a l'ouic dc ce verdict, mais chacun se

lanca bravement dans son nouveau role.
Nous ne pouvons etre assez reconnaissants

a MM. les D's Brehm et Descoeudres de

leur devoucment, de leur bonte, de leur

patience ft notre egnrd, ear bien souvent
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nous avons eu honte de nos essais mal-

heureux.
Je me permettrai ici d'ajoutcr une

impression persönliche. II est it ddsirer que
les sections envoient a ees eours de mo-

niteurs des membrcs eonnaissant bien leur
nianuel militaire et ayant suivi au moins

deux cours do samaritains. Les Aleves

pirofitcraicnt mieux de l'enscignement rec;u

et les m^decins commc l'adjudant sous-

officier auraient plus de satisfaction dans

leur travail.
Notre adjudant.... ä lui aussi va notre

vivo reconnaissance. Je dirai plus.... une
vraie affection qu'il s'est acquise par sa

bontd, sa bonhomie et l'amitie qu'il n'a

ecss6 de nous temoigner.
Aprhs deux heures de thdovie et quatre

lieures tie pratique, les elhves avaicnt
i'avantao'c d'cntcndrc uuo conference don-

O

n6e par les docteurs ou de visiter avce

eux des hopitaux. C'est ainsi que M. le

Dr Brehm nous conduisit A la nouvelle

clinique infantile de La Chaux-de-Fonds,
oil nous pfinies voir les installations de

mücano-thtirapie, et que M. le D1 Des-
cicudres nous fit les honneurs de la

clinique de Montbrillaut. Cettc deniiere vi-
sitc prfisenta un grand intdret pour nous,

ayant eu le privilege d'admirer cette
installation dans ses moindres details, do la

cuisine ä la buanderie, de la salle d'or-
thopddie aux sallcs de pansements et

d'opdrations. Meme la salle ties rayons X
nous ouvrit ses portes et nombre de

plaques photographiques nous firenl mieux

comprendre encore tons les genres de

fractures. Vraiment, cette clinique situee

prhs des sapins converts de neige, cette
maison inondöe de soleil n'a point Fair

morose tl'un endroit oil 1'on souffre; il

ferait bon s'y reposer, s'y rdtablir, ct nous
sommes reconnaissants au J)1' JJescceudrcs

dc nous l'avoir fait connaitre.
L'examen final vint niettre trop tot un

tcrme A ce cours si interessant. Let exa-
men cut lieu le samedi 10 f<5vricr en

presence de M. le Dr C. de Marval, de M.
Rauber, president central de l'Alliance, et
des membres du Comitd cantonal. Ces

messieurs curent le plaisir de pouvoir
donner A la plupart des dlhves le diplome
de moniteur, tout en nous faisant remar-

qucr (|ue noblesse oblige et qu'un moniteur

doit continuer a studier, A se main-
tenir, s'il vcut vraiment et re utile a la

cause du secourisme.

Beaucoup dc travail en cette semainc

et beaucoup de plaisir aussi. Nous avons
eu 1'impression d'etre une grandc famille
et avons beaucoup joui dc la tranche cor-
dialit<S qui n'a cesse do rhgner. Souvent
1111 l'ire joyeux eclatait dans les salles, ou

un petit sourirc, sans grande malice, se

jouait au coin des lhvres. Les soirees
ütaient agrümentües de recitations, de jeux,
de chants, de sorties, organises avee soin

par la section de La Ohaux-dc-Fonds;
unc fois dc plus 11011s avons appröciö la
dölicicuse hospitalite de la montagne —
A tons un chaleureux merci.

Unc course a Pouillerel flit la cloture
de ces jours passes dans la citü mon-
tagnarde. Nous niontions tous ensemble

vers le sommet qui surplombc notre fron-
tihre, vers le sommet au large horizon,
vers cette cime rayonnante de lumihre qui
nous parlait d'ascension ndcessaire, A la

poursuite de notre ideal samaritain, fait
de bonte ct d'amour.

CECILE ROUEET, CoLOMBIEii.
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